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Qui sommes nous ? 
 

Nous sommes un jeune couple dans la trentaine. 
 

Moi ? C’est Céline, j’ai 32 ans, anciennement vendeuse en animalerie. Je 

pensais travailler toute ma vie avec les animaux et j’ai même effectué un 

service civique dans une association de protection de la vie sauvage. 

Mais ma vie a changé lors de mes 25 ans, quand j’ai pris la décision de 

partir pour un voyage au long cours. C’est d’ailleurs durant ce voyage 

que nous nous sommes rencontrés avec mon conjoint Corentin.  
 

Nous sommes rentrés en 

France juste avant le Covid. 

Une fois la pandémie passée et 

quelques emplois saisonniers 

dans différentes fermes, je me 

suis découverte une passion 

dévorante pour la culture 

de plantes d’intérieur et 

pour le potager que je 

réalisais avec mon père.   
 

Ce ne sont finalement pas les 

animaux mais bien les plantes que j’ai choisies et, souhaitant en faire un 

métier, je me suis orientée vers un BPREA en maraîchage biologique. 

Après 9 mois de formation, nous avons commencé à chercher un terrain 

sur lequel bâtir notre future ferme et nous avons pu nous installer dans 

la pointe nord de l’Isère, région fertile et propice au maraichage.  
  

Lui ? C’est Corentin, 30 ans, il est diplômé en géographie et spécialisé 

dans le développement territorial et plus précisément dans l’étude des 

systèmes agricoles et alimentaires, mais il a laissé cette carrière de côté 

car être enfermé dans un bureau face à un ordinateur ne l’intéressait 

plus.   
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Ce projet lui a permis de découvrir un aspect plus « pratique » de 

l’agroécologie en participant directement à la production. Il m’aide 

donc beaucoup pour le travail du sol, la tonte, les différentes 

installations ainsi que sur les réflexions sur l’avenir de notre 

exploitation.   
 

Où sommes nous ?  
 

Notre ferme est installée dans le nord-Isère, plus précisément sur la 

commune de Sermérieu (38510), proche de la ville de Morestel, cité des 

peintres et célèbre pour sa tour médiévale et son grand marché 

dominical. A cheval entre les départements de l’Isère, du Rhône et de 

l’Ain, la région est parsemée de collines, de forêts et de prairies qui lui 

donnent un aspect véritablement pittoresque.  
  

Le terrain sur lequel nous cultivons fait partie d’une ancienne carrière, 

mais n’a jamais été travaillé par celle-ci. Composé de prairies, de marais 

et de grandes haies naturelles, les terres ont été laissées en friche 

pendant plus de 30 ans, nous avons donc pu obtenir le label bio 

directement.  
 

Le maraîchage biologique s’est parfaitement intégré dans cet 

environnement, il a permis de revitaliser une partie des terrains et 

donne une place sûre pour la biodiversité déjà présente sur le lieu. En 

plus de cela, l’eau y est présente en abondance, ce qui est un luxe très 

recherché en maraîchage.  
 

Que faisons nous ? 
 

 Nous produisons, pour l’instant, divers légumes de saison, 

principalement des variétés paysannes et reproductibles afin de 

proposer une alimentation locale, saine, durable et qui a du goût 

(bien plus que les légumes issus de l’agriculture intensive).  
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Pour proposer ces produits, nous travaillons essentiellement avec 

des acteurs locaux et des entreprises à taille humaine. Les plants 

certifiés agriculture biologique et 

paysanne nous sont fournis par un 

semencier à quelques kilomètres de la 

ferme. Ce dernier ne travaille qu’avec des 

variétés reproductibles afin de 

promouvoir une agriculture traditionnelle 

et plus adaptée aux particularités de 

chaque sol.  
 

Si le maraîchage est le point de départ de 

notre ferme, nous souhaitons 

aujourd’hui diversifier notre production en investissant dans 

la plantation d’un grand verger comprenant une grande variété 

d’arbres fruitiers et c’est là que nous avons besoin de votre aide. 
 

Le projet : 
 

La ferme comporte actuellement deux serres d’environ 350m² chacune 

ainsi qu’environ 4000m² de plantation en plein champs. A l’avenir, trois 

autres serres seront installées ainsi qu’un 

bâtiment de stockage qui permettra 

d’accueillir un petit marché de producteurs 

locaux.  

 

L’objectif est de créer plusieurs vergers 

ainsi que des haies mellifères et 

nourricières pour une surface totale de près 

d’un hectare. Ces arbres permettront non 

seulement de produire une grande 

quantité de fruits mais ils offriront 
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également un abri pour la biodiversité et permettrons de réduire la 

chaleur durant l’été en apportant de l’ombre.  
 

Nous comptons également créer un élevage de poules pondeuses qui 

fonctionnera en coopération avec le verger. Ce dernier leur apportera 

fraicheur et protection, tandis que les poules fertiliseront la terre, 

limiteront le nombre de ravageurs et désherberont les sols de façon 

naturelle.  
 

L’idéal serait de pouvoir planter les premiers arbres (8 cerisiers, 8 

pruniers, 2 pommiers, 2 poiriers, 6 figuiers, 10 vignes et 8 kiwis) à partir 

de l’automne 2025 pour que les premières récoltes puissent se faire au 

bout de 3 ans. 
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À quoi va servir la collecte ? 
 

L'ampleur du projet dépendra du montant de la collecte qui sera atteint 

à l'issue de cette démarche.  

 

Le plus gros de la somme sera destinée à l'achat des arbres 

fruitiers (certifiés sans traitements et qui deviendront certifiés bio en 3 

ans, bien avant leur première fructification).  

 

Un système d'irrigation sera aussi nécessaire 

pour les 5 premiers étés, car si la chaleur est trop 

importante nous n’aurons pas d’autres choix que 

de supplémenter les arbres en eau. 
 

Il faudra aussi penser à approvisionner les arbres 

en terreau, engrais, paillage et autres 

équipements nécessaires à leur plantation et à 

leur entretien afin de leur garantir des conditions 

de développement optimales. 

 
 

L'objectif est de planter environ 600 arbres au total (275 arbres fruitiers, 

90 pieds pour les petits fruits et 230 arbres et arbustes pour les haies 

fruitières).  

Pour cela, nous avons besoin de 12000€, sachant que nous avons déjà 

lancé une cagnotte participative sur le site Miimosa, qui est 

actuellement en cours (jusqu’à mi-mars à peu près), mais nous ne 

pensons, malheureusement, pas atteindre cet objectif. 
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Sachez que si, par chance, nous dépassons cette 

somme, entre la cagnotte et cette action, le surplus 

sera alors utilisé pour un autre projet qui nous tient 

très à cœur : faire une installation de poules 

pondeuses sous le verger principal, qui servira à 

fertiliser, désherber mais aussi protéger les arbres 

des potentiels ravageurs, comme expliqué 

précédemment.  

 

Nous tenons à vous informer que nous acceptons les dons par chèque, 

pour ceux et celles qui préfèrent, je vous laisse donc une adresse  :  

 

Céline Perriol - 167 impasse de la Jana, 38390 bouvesse quirieu 

 

 

Je tiens à remercier chaque personne qui fera un don, sachez que ceci 

nous aidera fortement à réaliser ce projet. 

 

MERCI. 

 

 

 

Céline PERRIOL 

167 impasse de la Jana 

38390 Bouvesse Quirieu 

 


